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à l'Assemblée 
DE TRANSACTIONS EN AMENDEMENTS, 


LE GOUVERNEMENT A FRANCHI PÉNI- 
BLEMENT LES DERNIERS OBSTACLES 


« Le grand éclair de 


Prague achève d'aver- 
tir les Français >- 

» Les Etats-Unis 
doivent pas seulement 
nous apporter leur 


concours économiqu 
mais, d’une manière 
aussi précise, leur 
appui défensif — ceci 
sur un plan de coopé 
ration et non point de 
dépendance. 


T 


net. Mais ce dernier sortira 


OUT arrive. Au prix d'un week-end passé tout entier au Pal, 
l’Assemblée en a terminé, ce matin, avec l'examen des articles du projet de 
prélèvement exceptionnel. 

Il ne lui reste plus qu’à voter sur l’ensemble, après avoir entendu les expli- 
cations de vote, qui ont commencé à 16 heures. 
Sauf extraordinaire, M. Robert Schuman va sauver une fois de plus son cabi- 

i ien affaibli de cet extravagant débat. On a vu, en 

effet, la majorité gouvernementale tomber à onze voix hier soir, et 


DE GAULLE : “U 


peuples libres d'Europe 


devant la menace soviétique 


Allemagne fédérée comprise” 


«Tout est prêt pour assurer | 


la direction du pays” 


TEXTE INTÉGRAL DU DISC | 


ANS la série des bouleversements que le monde subit 
en notre sièele, il semble, à de certains moments, que 
le Destin soit suspendu. 

On dirait qu'avant de choisir sa route il veuille 
mesurer ce dont chaque peuple est capable. 

Sans tomber dans le fatalisme, on peut penser que 
nous nous trouvons à l’une de ces périodes où tout va se 
décider et que la tournure de graves événements dépendra, 
pour une large part, de ce que nous, Français, saurons 


faire dans les jours prochains. 
Au moment où je vais parier de 


Premières 
réactions 


ondres : 
De Gaulle fait 


preuve de sagesse | 


LONDRES, % mars (par téléph.). — 
Voici les premières réactions angiaises 
au discours du général de Gaulle : 

« DAILY MAIL » : « Faisant preuve 
de sagesse et de sens politique, le gé- 
néral de Gaulle qu'après des siè- 
cles d'hostilité rance devait pren- 
àre l'initiat une entente avec 
l'Allemagne. Il voir, comme l'a 
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s-Bourbon, 


seulement ce matin. 


Hier après-midi et après diner, le 
débat fut morne et sans histoire. 
c employaient 


Cependant, 
principal positions du texte de 
la commission furent adoptées. 

Seul restait en litige, ce matin, 
l'article 5, concernant les commer- 
çants soumis au forfait, qui, à la de- 
mande du gouvernement, avait été 
réservé. 

La commision eût désiré que le 


contribuable soumis au prélèvement 
puisse opter entre le régime du for- 
fait et celui du bénéfice réel. Le texte 
transactionnel 
Mayer. Schuman. 
et Cudenet reconnaissait au contri- 
buable ce droit à option avant le 
27 mars. H stipulait, d'autre part, 
que le chiffre d'affaires servant au 
calcul de l'imposition serait égal 
douze fois. le montant du béné 
forfaitaire et pour les artisans à six | 
fois ce mème bénéfice. 

Les trois premiers paragraphes de 
la nouvelle rédaction de l'article 5| 
furent adoptés. 

L'Assemblée rejeta ensuite, par 298 | 
voix contre 295, un amendement de 
M. Dussenulx, qui voulait que le| 
chiffre d'affaires pris en considéra- | 
tion, pour le calcul du prélèvement. | 
fût celui établi forf 
début de 1946 majoré 


x 


Il est vrai que M. Schuman n'avait 
pas posé la question de confiance... | 

A 12h. 15, M. Robert Schuman fut| 
amené à déclarer qu'il ne pouvait plus | 
accepter aucun amendement, faute de 
voir tout le système , péniblement éla- 


boré, remis en cause 


| 
| 
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COMMENT SERA 
EFFECTUE 
LE PRELEVEMENT 
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la situation de la France, des dan- | 
gers qui la menacent et des moyens 
de son salut, en précisant, pour con- 
clure, comment je puis moi-même la 
servir, c'est vous dire à quel point | 
m'émeut l'audience magnifique que 


voici, dans le cadre historique de la 
noble ville de Compiègne, auprès de 


h, de nos douleurs que Royallieu. 
notre fierté que la rue du Géné- 


ral-Leclere. 
Après le drame de la guerre ré- 
cente. 


une extrême fatigue avait 
l'âme d'un grand nombre de 
ais. Ds avaient subi tant d'alar- | 
de désillusions, de dégoûts,, ils 
ouvaient étreinis par tant de 
soucis et de difficultés, qu'une fois 
la victoire assurée, beaucoup se dé- | 
tournèrent des grands buts et des 
grands efforts qui les avaient quel- | 
que temps soulevés. Dans la Répu-| 
blique, tirée de l'abime avec la pa-| 
trie, recommençait le jeu effrené des 
paris 

C'est alors que moi-même, ne pou- | 
vant participer à un système absurde | 
et hostile où n'existaient pas les | 
moyens des grandes responsabilités, | 
je m'en retirai pour qu'il fit sans | 


fo f POUR LA 


A 


EN FRANCE) 


Willy KENT applique | 
les méthodes américai- | 
nes de conception et de | 
vente des vêtements | 


équivoque sa propre démonstration. | masculins « prêts à| 
ayant qu'aucun péril „nouveau ne | porter ». | 
vint menacer le pays. Mais à l'a Š 
aui, lan dernier, adressé” de | hago grep Dre 


sus pure laine sélec- 
tionnée, rivalisant avec 
les belles qualités an 
£laises, les vêtements | 
Willy KENT sont pre- | 
vus en toutes tailles et 
1/2 tailles. Présentation 
en nombreux coloris et | 
dessins . 


sants, la nation s'est resaisie. ET | 
VOICI QUE LE GRAND ECLAIR DE | 
PRAGUE ACHEVE D'AVERTIR LES | 
FRANÇAIS. Je crois qu'il est urgent | 
que nous sortions des marécages et | 
que nous reprenions ensemble le 
chemin du salut 
C'est un chemin 
sommes un 


difficile ! Nous | 
uple blessé par des 


epreuves inoules tion divisée | n 
ef subdivisée à l'extrême pour avoir, | Mardi 9 Mars 
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DES MAGASINS 


IV KENT 


HABILLEUR DE CLASSE POUR MESSIEURS | 


LA FINLANDE 
accepte de négocier 
avec l'URSS. 


HELSINKI, 8 mars. — Un membre 


e | 
D nee dr aas 22, RUE DES PYRAMIDES 


civtions avec l'URSS. vensi | 


d'être 
décidée par le Conseil des ministres 
qui veint de tenir une réunion, (A.P.) 


découvertes 


INGT-CINQ tonnes d'armes ! 
Telle est lo découverte 
que viennent de faire dans 

usine désaffectée de La Ma- 
la 


V 


régionale de police mobile et ses 
collaborateurs. 

Cette « trouvaille » fait rebondir | 
amez sensationnellement l'affaire du 
dépôt d'armes de La Chapelle puis- 
qu'elle relève du même trafic et met 
en cause les mêmes trafiquants ou 
service de l'Irgoun. C'est, en effet. 
au cours d'opérations pratiquées sur 
commission rogatoire cu juge d'ins- 
truction Jadin, du parquet de la 
Seine. chargé d'instruire cette affaire 
que les enquêteurs marseillais ont ob- | 
tenu cet 

On savait — et 


ureux résultat. 


nous l'avons indi- 
aué dans nos tes éditions — 
que la « filière » passait de Paris 
à Marseille où les chargements d'ar- 
mes étaient embarqués pour la Pa- 
lestine. Il s'agissait de sécouvrir l'en- 
droit où les armes étaient entreposées 
avant de prendre la mer. C'est ce qui 
est fait, en admettant, bien entendu. 
qu'il n'aient point existé d'autres 
lieux de « stockage ». Sur ce point, 
on ne saurait dire que ceci : l'en- | 
Quête continue. 

Mais il est évident que la décou- 
verte faite à La Madrague-Ville va 
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L'affaire de la Chapelle rebondit... dans le Midi | 


25 TONNES D ARMES 


à Marseille! 


[5 NOUVELLES ARRESTATIONS A LA SUI-| 
| TE DES PERQUISITIONS EN EURE-ET-LOIR | 


SÉQUESTRÉ ? 


ANDRE MARQUISET | 
comptable de l'agence Cook | 
disparu depuis le 14 février | 


Si quelqu'un f| 


a 


« politiques » 
c'était bien André | 
Marquiset, jeune 
comptable de| 
l'agence Cook, fils 
de M. Marquise | 
architecte en re- | 
traite, 24 bis, rue | 


hypothèses peu- | 
vent être envisa- | 
gées pour tenter | 
d'expliquer la dis- | 
parition du jeune | 
homme. | 

C'était au soir 
du 14 février. André venait de raccom- 
pagner celle qui n'était pas encore of- 
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UN DOCUMENT HISTORIQUE 
Une grande exclusivité mondiale 


LE JOURN 


de GOEB 


Prélude au drame : 


@ débuts du nazisme 
@ découverte de Hitler 


Ses camarades d'enfance l'appelaient Jupp (prononcez Youp). Il était d’humble ori- 


UEL homme 

était-il, ce Joseph 

Goebbels, ce sor- 

cier du régime 

nazi, qui a fait pe- 
ser sa puissance maléfique sur 
l'Europe entière — et dont les 
mémoires, publiées par « Paris- 
presse », vont révéler les plus 
perfides secrets ? 


gine : son père était un contremaître d'usine, sa mère la fille 


était catholique et fort dévote. C’est dans une école catholique de sa ville natale de Rheydt, 
en Rhénanie, puis dans un collège local, que « Jupp » fit ses études. Né en 1897, il était d'âge 
à faire la Grande Guerre. Mais il fut rejeté par le service militaire parce qu’il avait un pied bot. 


ELLE AVAIT ATTAQUÉ SALONIQUE 
avec une bande de partisans grecs 


U y avait 16 femmes parmi 111 partisans faits prisonniers por les troupes régulières 


5 | grecques lors d'une ettoqus ou mortier sur Salonique. lis vont être jugés à Athènes. 
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Le manager Lucien ROUPP a 
écrit pour vous un récit étonnant : 


10 ANS DE LA 
CERDAN 


AL SECRET 


d’un maréchal ferrant. La famille : 


Des bourses d'études catholiques 
permettent de suivre. des cours d: 
huit universités allémandes, et finale 
ment à Heidelberg où, en 1921, il de- 
vient docteur en philosophie. 
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Ce soni 
notes que 


tqs) 


Voici, quelque peu détériorés par 

le feu, deux feuillets manuserits 

du journal de Goebbels et sa si- 
snature autographe. 


ES 


11 sept, 1925 ES 
communicatif. Cela me déprime 


Octobre .: 
versaire. J'ai de 
Ut. Je perds 
je pense si 


Mais voici des notes politiques. Sur 
les amis. Sur les adversaires. Sur les 
rivaux, à l'intérieur du parti 


30 sept. 1925 


bécile, et peut-être un 


2 octobre : 


de Locarno, 
magne au capit 
et vaniteu: 


12 octobre: 4 He an 


gredins intrigueat 
dans le parti nazi — des idiots com- 
plets qui ne peuvent supporter les in- 
telligences réelles. C'est la raison de 
l'opposition à Strasser et à moi-même 


26 octobre : Saone" 
me un pore. 
Kaufman 


26 janvier 1926 : “tm 


vé, avec Lucas. Cela ne me plait pas 
Lucas est un chameau imbécile. T 
déplace beaucoup d'air. Mais il ne 


vaut rien. 
SUITE 


LA PRINCESSE ANNE 


DE BOURBON-PARME 
chasse à courre en forêt 
de Fontainebleau 


Streseman est part 
pour la conférence 
a vendre 


Ce cochon gras 


se). — La princesse Anne de 
Parme a participé, en qualité 
e d'honneur, à une chasse à 
en forét de Fontainebleau 

Elie s'est vu remettre par l'équipage 
le pied d'un magnifique dix cors forcé 
dans les rochers de Belle-Croix. 


FIN DE LA GREVE 
DES CHEMINOTS 
MAROCAINS 


RABAT, 8 mars. — A la suite d'un 
accord intervenu entre le général Juin, 
résident général de France au 

et le Comité central de grève des 
cheminots, les ordres de grève ont été 
rapportés. Le travail reprendra des 
main matin dans les E de ten, 
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sé PARIS-NEW 


qualité 
du service quotidien de luxe 


. 
Tervice. confort: 


YORK 


waa 


— AR FRANCE 


médecin de bord peut répondre à 
peu près à n'importe quelle som- 
mation, lorsqu'il a déjà gagné deux 
voyages autour du monde à la 
e agr seapel. Un médecin 
(en? liberté provisoire sur 
la terre ferme) se devait de con- 
sidérer comme effort négligeable 
un voyage de soixante milles en 
voiture dans le but de faire, une 
fois de plus, usage de ce bistouri. 
L'équipage roulait comme le ton- 
nerre, tanguait avec un “bruit terri- 
fiant sur une chaussée étroite qu'e 
cadraient de chaque côté les marais 


LE “DOS AMIGOS” 


ICHEL STONE se pencha hors de la voiture et cria : 

— Sommes-nous encore loin de notre destination ? 

Pour toute réponse, le cocher, qui se démenait 

comme un diable sur son siège, fit claquer la lanière de son fouet. 

Le poitrail blanchi par l'écume, les deux chevaux bondirent 

et le vent de la course tordait leur crinière noire ainsi que les 
flammes de l'enfer. 

L'angoisse sourde qui l'avait envahi dès son départ pour 

cette mystérieuse expédition, grandit soudain et lui étreignit 

le cœur comme une main de glace. Michel se laissa retomber 


sur le coussin de cuir et il sentait sous le plancher de la voi- sombres que le bois brillant : c'était 

ture crier les cailloux de la route, TRE re ct 
k de la sorte tanné le cuir. 

— Réfléchissez, mon garçon. Ces doigts aimaient leur travail et 

Voilà, sans doute, une occasion de Le docteur Félix Holly. Il re- le faisaient bien. Stone avait employé 

faire votre fortune. voyait en esprit le vieux satyre d' ‘expériences, en 


ces 
aussi clairement qu'une tête de des 
bouc dans quelque allégorie de 

l'Enfer. Holly était le mentor de 


Michel frissonna. I avait encore 
dans l'oreille la voix gutturale, le 
rire grinçant du viei Holly. Et f 
revoyait le bec acéré d'oiseau de Michel depuis que celui-ci avait 
proie de son tuteur, avec une lueur perdu son père. Confrère de Stone 
de défi dans ses petits yeux froids. alné, et l'un des chirurgiens les 

— Vous savez, il est grand temps plus occupés de Londres, Holly 
pour vous de vous installer dans avait toujours veillé avec un soin 
un poste permanent, Si d'aventure, attentif sur le sort de son pupille. 
Leigh vous en offre un, réfléchis- = ny7 médecine s'étaient ee 
sez-y bien ! lorsque Michel, sitôt que ses doi 

| = Je n'ai pas grand goût pour furen ` ol 


avait mérité sæ trousse. laquelle était 
un héritage paternel. Elle portait une 
plaque d'argent gravée dont il con- 
naissait par cœur l'inscription : 
GEOFFREY STONE 
Queen's College, Cambridge 
18 juin 1774 


la acie Fél onp gme capable décida pa 
permanence, x. prendrait à son tou . Par 
— Réfiéchissez-y à deux fols nd 


un legs, son père lui avait donné le 


A tout de même ! moyen de terminer ses études dans 
a Et Holly s'était frotté les mains le même collège de Cambridge où 
M avec un bruit d'osselets. lui-même avait travaillé. T s'était U-dessus des bêtes, le fouet cia- 
d Le fouet du cocher claqua de formé à ia pratique de son métier qua une fois encore. Une fois 
{ nouveau. Michel sentait l'air noc- comme un élève du docteur Holly, encore, le cocher lança vers la 
turne entrer par la portière ainsi et c'était grâce A l'influence de ce- lune sa barbare complainte. 
qu'un frais torrent lui-ci que l'Amirauté lut avait ac- i 
— I m'a tendu un piège ! dit-il cordé son premier embarquement , Un cahot précipita Michel contre la 


dure cloison de bois. 
— Le vieux coquin me joue un tour 


g tout haut. 
Cela, 1 en était certain. T sa- 


comme chirurgien de marine. 
La jeunesse (ainsi parlait son 


yalt que le vieux, rusé le préipi- mentor), pouvait plus mal „faire de sa façon À 
tait vers quelque terrible aventure. que de s'endurcir à vagabonder 
Et pourtant, i ne pouvait se dé- sur les sept mers du globe. D'au- Ee malgré lul, il sourit 
dre d'une sorte de vertige qui tres voyages suivirent le premier. Si les parents de Michel étaient 


presque aussi fious dans sa mémoire 
qu'une peinture outuiée dans une 
mansarde, les bureeux du docteur 
Holly s'y présentaient avec une cou- 
leur éclatante. C'est là que le jeune 


IL avait poli son habileté nu ser- 
vice de In Compagnie des Indes, 
sur les rivières des jungies, dans 
les palnis des princes, sous le feu 
intolérable des midis du désert. Un 


l'attirait, l'aspirait et le laissait 
sans forces au bord du gouffre, Et 
les événements qui s'étaient dérou- 
dés depuis quelques heures lui ap- 
parurent avec plus de relief. 


fluences, redresserait la chance du 
vieux monde, Mais, d'un groupement 
ayant pour arrières la mer du Nord 


remi ples ravagés. la présence des troupes 

| (Suite de le première page.) Pisos Victories dax une grande 
depuis des générations, subi au-de- partie de notre continent, la prépon- 
dans d'elle-même et soutenu au: dérance qu'y ont reconnue à l'auto- le Rhin, ia Méditerranée, c'est à la 

dehors toutes les grandes querelles rité de Moscou l'Amérique et l'An- France que doivent revenir le devoir 

des hommes; un Elut vaculant au gleterre dans les conférence de et la dignité d'èwe Jo centre et la 

milieu des débris de quinze régimes  Téneran, de Yalta et de Potdem, elef, 

écroulés ; un pays dont le déséquilil- enfia, hélas! l'effacement de la 

bre, économique, social, financier, France, sans l'influence active ct la 


L'Allemagne 
l'Autriche 
et ia Ruhr 


Pour nous, ensuite, le sort de PAI- 
lemagne, pour autant qu'il dépend: de 
l'Angieterre, des Etats-Unis et de la 
France, doii être réglé de telle sorte 
que le peuple allemand puisse faire 
partie du groupement occidental. 

Ce peuple, qui paie aujourd'hui si 
cher jes atientats sécul 
fut l'instrument, mais en qui nous re. 
connaissons une partie intégrante dc 
l'Europe, nous savons bien, nous 
Français, qu'il lui faut une issue, un 
rôle, une espérance, et 


monétaire, allant toujours en #accen- puissance de laquelle il ne put, il ne 
tuant depuis de nombreuses annees, peut, il ne pourra y avoir jamais 


aboutit aujourd'hui, pour toutes les 
catégories : cultivateurs, ouvriers, pa- 
trons, commerçants, professions libé- 
Tales, à un désarroi général; une 
f trie menacée de l'extérieur 
l'expansion d'un immense empire 
dont les maitres visent à la domi- 
nation mondiale, minée de l'intérieur 
r des séparatistes au service de ces 
trangers, et qui profitent de la con- 
fusion de l'Etat et de l'irritation de 
tous pour entraver l'activité, aggra- 
ver toutes les crises, envenimer tou- 
tes les plaies et préparer leur dicta- 
ture. Dans de telles conditions, nous 
n'arrangerons plus nos affaires autre- 
ment que par les grands moyens, 


de liberté assurée en Europe, ouvrent 
une carrière inouie à l'ambition des 
Soviets. 

Par Leurs délégués, en liquidant les op- 
posants et en faisant jouer 
cadres politiques, syndicaux, adminis- 
fratifs, tous des ressorts de la crainte, 
de l'ambition, de la vanité, exercent 
des pouvoirs dictatoriaux en Prusse, 
en Saxe, dans les Pays Baltes, en Po- 
logne, en Yougoslavie, en Bulgarie, 


lons vers l'Occident comme j 
appelèrent la Chrétienté et 


magne. 
lais nous savons aussi qu'il ne sau- 
rait y avoir d'union pour la vieille 
Europe si l'Allemagne s'y présentait 


Cartes brûlées 


jue tout 
affreux 


parce 
serait 


jus qu'un peupie de pauvres diables, 


supposer que nous demeurions li- ON. encore comme une menace ble 
Dren qui donc peut réelement croire Yeni de TEurope. come ain Alians, Tout règlement du problème allemand 
ue nous le verrons sortir des expé- en Amérique, en Asie. en Océanie, QUÍ aboutirait, directement ou indirec. 
ts sucoessifs et contradictoires que ges actions ‘sont en cours, diverses Pement, à reconstituer le Reich. serait 
d'expériences, Non! Ces mais cohérentes, qui préparent les donc Le règlement mauvais. Y sou: 

artifices d'ordre mécanique, qui por- voles et moyens de l'entreprise de Cmre, serait Ta nous impardonna. 


bie. Y contribuer éventuellement, en 
livrant les gages que nous tenons eu 
mains, ne pourrait être excusé. 

Au contraire, les Etats allemands, 
ayant chacun son caractère, ses ins- 
titutions, son gouvernement, et se fé- 
Gérant à leur guise, trouveraient ni 
turellement leur place ċans le grou- 
pement des autres Etats ens. 
en serait de même de l'Autriche. La 
Ruhr entrerait dans ce cadre avec son 


régime 

C'est à la France, que tant de griefs 
nationaux, et parfois aussi tant d'in. 
trigues menées du dehors, ont de siè- 
cle en siècle opposée aux Alleman 
mais que de nombreuses raisons. no- 
tamment économiques, appellent à 
s'en rapprocher, moyennant des con- 
ditions fermes, C'EST A LA FRANCE 
QU'IL APPARTIENT DE PRENDRE 
LA TETE DE CETTE TRANSFORMA- 
TION. 


Le concours 
des Etats-Unis 


Pour nous. enfin, il est nécessaire 
que l'effort de la'vieille Europe et 
celui de l'Amérique se conjuguent 
pour remettre notre pauvre monde 
debout, 

Cela signifie sans nul doute que les 
Etats-Unis nous prêtent un concours 


tent tour à tour sur la monnaie, les 
mix, les impôts, les rémunérations, 
urraient sans 


domination. 
Alors? Ehbien ! devant une pa- 
reille pesée, nous laisserons à ceux 
qui veulent s'aveugler eux-mêmes 
leurs inguérissables sophismes, leurs 
illusions de partipris, Nous ne con- 
céderons rien non plus à cette sotte 
et lâche convention, en vertu de la- 
quelle il est entendu qu'on ne re- 
garde pas les choses en face, qu'on 
| LE x cie p s n 
7 ? ne les appelle pas par leur nom, 
générale. Or c'est en quoi la di- ; : 
mension de ce qu'il faudrait faire dé. Qu'on agit pas d'aprés ce qu'elles 
X i faudrait faire dé; sont. C'est de cela que, naguère, 
pao j Bog s'enveloppaient les faiblesses qui 
qu'il est, que quo punes "x préparaient les abandons. C'est de 
ouves domom, Meier vale] cela qu'aujourd'hui se couvrent tou- 
bonno volenié des hommes, tes sortes de craintes, de calculs et 
- Réduire les dépenses, d'une manière d'impuissances. N ous proclamons, 
eftective et durable, cela comporte, en nous, sans ambages, quelle doit être 
effet, la suppression de services en- la politique de la France qui se ra 
tiers, la mise en ordre radicaie des smble pour demeurer libre. 
| entreprises nationalisées, la réforme Pour nous, d'abord, i) faut que se 
profonde du fonctionnement des assu. forme entre les Etats libres de l'Eu- 
rances sociales, le rétablisement à rope un groupement économique, di- 
tous les échelons administratifs de ia plomatique et stratégique conjuruani 
discipline et de la responsabilité ron- leurs productions, leurs échanges, 
ćes par les emplétements des partis. leurs serons, exiérieures et, leurs 
Aceroltre la production, cela impli- moyens de défense. Cet ensemble, qui 
que d'abord que l'agriculture, qui fut pourrait comprendre deux cent ein- 
foujours, qui est, qui doit rester l'ar- quante millions d'hommes. des res- 
mature et comme le critérium de la Sources considérables et souvent com- 
valeur de la France, reçoive un appui en os ex 
massif quant à son équipement et lles, spirituelles, morales 
quant à sa main-d'œuvre les éminentes, complété outre-mer pai 


les territoires rattachés ou associés ei 
Cela implique aussi que. dans cha- p 
T'entseprises industrieijes, Piongeant partout d'innombrables in 


Famotiaton de tous ceux qui y par- 
PLACE DU CHATEAU A COMPIÈGNE 


UNE FOULE IMMENSE 
a acclamé de Gaulle 


(De notre envoyé spécial Charles FAVREL.) 
COMPIEGNE, 8 mars. 


NE foule soulevée d'espoir s’est emparée d'une phrase du discours 
de Compiègne, d'un morceau de phrase plutôt, qu'elle a détaché 
du contexte pour en faire le tremplin de son enthousiasme : 

« Tout est prêt assurer la direction du pays »… 

Que lui im , à cette foule, que de Gaulle ait ajouté ensuite : 

« Dès que les conditions permettraient de porter les responsabi- 


je était venu à Complè 
Un peuple était venu piè- 
gne pour demander à son libéra- 
teur de le rassurer sur le destin de 
ia France. 

Un peuple sensible aux résonan- 
ces de ln politique internationale et 
conscient la gravité de l'he 
attendait, dans la paix menac: 
renouvellement d1 mot d'ordre qui. 
en juin 40, gonna le ralliement des 
compagnons de la Liberté. 

Ce mot d'ordre, de Gaulle l'a lan 
cë 

« Ce sont les événements qui 


f 
Í 
| l'on quali 


tout autre atmosphère, 
sont que des cartes Diûlées du mo- 
ment qu'il n'est pas remédié aux 
| causes essentielles du mal : excès des 


a 


T'absurdit 
matiques. Cela implique enfin que. 
dans toutes les activités, la carrière 


Après Rethondes, ce fut Senlis, 
un Senlis pavoisé de guirlandes, de 
drapeaux, de banderoles. jalonné 
d'arcs de triomphe, paré comme 

ur une Fête-Dieu, d'ime double 

je de sapins verts. un Senlis 
dont les cloches carillonnaient à la 
votée... 

Puis ce fut le camp des déportés 
de Royallieu où. sur le terrain mème 
de ieurs souffrances, les survivanis 
ont, avec des barbelés, tressé une 
poignante croix de Lorraine. 


un régime båti sur nos divisions. 


La menace 
qui s'approche 


Mais, voici que des événements 
graves viennent de faire sentir di- 
ectement à la nation quelle menace 


Et tandis que de Gaulle s'incii- 
grmandent de ne pus attendre; nait devant leur drapeau, la voix 
Et la foule d'un sanglot lui dit simplement : 
mr politique. LES cost qe so, donnait pour — Merci pour eux, 

Russie joue sa partie , celui qui avait placé cette SRA 
pour ia domination. Dans l'Hlsoire,| journée de grandeur sous le signe Re eu rira 
ele n'est première. | deux noms prestigieux auxquels Glerc, une rue qui est la promesse 
Mais elle atouts oucop-| i avait, voulu rendre ue jes ruines seront relevées. 
tonnels : et multiples ressour-| d'un frère d'armes, : : 

u élsironnant dans un soleil đe gloi- De Gaulle insista sur l'exemple 
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l 


de ia conquête boyant Marseillaise >» que. 
par ià qu'elle dispose Marment davant lee Mme Lecioro chanta, les mains 
(as ia tmn de) Mine de dan desde De. jointes dans an Keno de prière.. 


| 
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Ainsi, consacrée aux héros qu'on 
minou, P 


i 
ji 


F 
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fax et 
Longres. Son père l'avait 
rejointe alors que Miche! n'était en- 
core qu'un adolescent. Pourquoi de- 
vrait-il se reprocher ce sentiment 
d'éloignement pour ses origi 
comme si sa naissence même setsit 
produite en dehors de l'espace et du 
temps, comme si la terre entière était 
sa patrie? Queen's College, Cambridge 
Ce n'était ni leur faute ni la sienne 
sil avait émerge de ce même cloitre, 
voici dix ans, riche seulement d'une 
profession aimée, avec sa carrière 
entre les mains, et pas le moindre 
désir de fixer encore sa destinée. 

Cette importante décide, il l'avait 
employée à courir les mers en exer- 
ant son art. et en refusant de se 

isser enchainer par aucun lien. Nul 
coin au monce. si séduisant qu'en fùt 
l'exotisme, ne l'avait gardé longtemps: 
aucun amour ne l'avait retenu plus 
que la durée d'une insouciante pas- 
sade Un homme qui va bientôt fran- 
chir le cap de la trentaine doit dê- 
couvrir une fidélité au delà de Jul- 
même. Mais son impulsion vagabonde 
demeurait inapaisée malgré deux tours 
du monde. Son intérêt pour la valié 
derrière la colline prochaine gardait 
toujours limpétususe ardeur de ses 
dix-sept ans. 


Un vieux coquin 


médecin se rendait pour régler ses 
comptes entre deux voyages: cet épais 
tapis de Turquie, il l'avait arpenté 
pus d'une fois au cours de sermons 
pendant lesquels des huissiers atten- 
daient dans l'antichambre. 1) était bien 
rare que Michel quittât Londres sans 
laisser crier derrière lui des dettes 
plus ou moins nombreuses, et son der- 
nier départ n'avait point fait excep- 
tion à cette règle. Aussi, au retour, le 
châtiment s'attendait-il sur le quai de 
débarquement sous les traits de mes- 
sieurs armés de matraques el de docu- 
ments offici 

Chose ct 
contrairem 


large et prolongé 
pique. Lis en o 
l'initiative, et je salue sans 


barres leur clrirvoyarté generos. 
A s IR QUE LEUR AP- 
AIT SEIENDRE EN 


AU DOMAINE DE LA 

D'UNE MANIERE 
E ET EXPLICITE. DE 
TRE, QUE LE FAIT 
ARSHALL EN MA- 
TIERE DE CREDITS ET D'IMPOR 
TATIONS. 

11 va sans dire que ln première con- 
dition serait que nous ‘ons nous- 
mêmes une VERITABLE DEFENSE 
NATIONALE. 


sorie que, gråce à elle et réciproque. 
ment, ses prèteurs y trouvent leur 


compte, tant par le renforcement de 
leur propre sécurité que par le dé- 
ent des grai ges in- 


onaux. Car dans les rapports 
à établir et dans les accords à eon- 

ciure entre les deux côtés de l'Atian- 
tique. IL DOIT  ABSOLUMENT 
S'AGIR DF COOPERATION 
POINT DE DEPENDANCE, sous peine 
je tout 


Rester la France 


Qui ne voit qu'au point de vue de 
cetie solidarité économique et stra- 
tégique, la France et l'Union française. 
telles qu'elles sont, placées là où elles 
sont, où bien joueeront un rôle primor- 
dial ou. au contraire. rendront vaines 
tes meilleures intentions des autres 
suivant qu'elles seront ou non inté- 
rieurement assez soldes pour qu'on 
puisse faire fond sur elles. 

Si dure que soit notre époque rien 
ne saurait nous dispenser du devoir 
de rester la France, Mais il y faut l'ef- 
fort puissant de la nation ‘out entiè- 


— A-t-on des nouvelles de l'avion 
d'Athènes ? 

— Oui. fit le bureau T.W.A 
d'Orly, il est en panne à Genève. 

— ‘Tu travailles de l'hélice, ré- 
pond le bureau Air-France à son 
collègue. L'avion d'Athènes... jl at- 
territ dans trois secondes. 

Air-France avait raison contre 
TWA. 

L'avion se posa, on avança 
l'échelle et.. le premier passager 
apparut : Jean Babilée, l'une des 
étoiles des ballets des Champs- 
Elysées 

Nathalie Philippont, Youly Alga- 
roff et Danielle Darmance descen- 
dirent à leur toir et reçurent les 
fleurs que M. Eudes et les anima- 
teurs des illustres ballets étaient 
venus apporter. 

Toute ln troupe était sur les 
routes du monde depuis décembre 
dernier 

— Eh bien, fit Jean Babilée, nous 
P'E récit de leur fut air 

le leur voyage fut dif- 
fusé par vingt bouches. 

— Nous avons fait Le Caire, 
Alexandrie, Beyrouth. Athènes... 

— Nous avons dansé pendant 
trois mois à raison de huit specta- 
cles par semaine. 

— Nous étions vingt danseur 
treize danseuses... 


et 


Les Ballets des Champs-Elysées 
sont rentrés à Paris 


son 
fois. proféré que d'ano- 
dines menaces, grondé 
ue sur le ton le pius 
doux ? Jes deux tourmen- 
teurs dans l'antichambre 
avaient tout simplement 
été payés et renvoyés à 
leurs affaires. Michel, as- 
sis dans le fauteuil tournant đu 
docteur, la bouche ouverte de stu- 
péfaction, avait eu, pendant la cé- 
rémonie du paiement, le temps de 
remarquer que les bureaux de Fé- 
lix Holy étaient devenus plus splen- 
dides encore. qu'à ses précédents 
passages. Le mobilier Louis XV, que 
le vieux coquin avait, quelques anni 
plus tô, obienu d'un émigré français 
en guise d'honoraires, venait d'être 
recouvert d'une riche tapisserie au 
petit point. Un brillant portrait du chl- 
rurgien lui-même (par Mr. Lawrence) 
omalt à présente le mur au-dessus 
de la cheminée. Toutefois, a prospé- 
rité seule suffisait à peine à expliquer 
la fallacieuse douceur de Holly: jamais 
il n'avait été suspect de philanthro- 
pie à égard de Michel. 

Calé dans une bergère à orelllettes. 

cajolant sa perruque posée sur son 
genou, le vieux médecin ressemblait 
À un vautou rdéfraichl. 
— Ce doit être le crâne reré qu 
produit cet effet-là ! pensait Michel 
(Cela ressemblait bien à Félix Holly 
de s'en tenir à ia perruque poudrée 
longtemps près que M. Brummel 
avait m.s à la mode ies cheveux vé- 
ritables de tout un chacun.) 

Il y avait aussi les yeux, et leur 
éclat avssi dur que celui de l'agate 
Michel s'impatientait, mal à l'aise 
dans son fauteuil, attendant le pre- 
mier croassement du vautour. 

— Allez-y, mon oncle. Dites-moi 
la mauvaise nouvelle. Je tâcherai de 
la supporter, 


— Je ne suis pas votre oncle, Dieu 
merci. Si je pale vos dettes, ce n'est 


que pour m'acquitter de l'affection 
as J'avais pour feu votre cher père. 
Yâichel ignora le trémolo qui son- 
nait faux 
= Vous avez falt al 


trine berge, il y au 
livres, ri je me souvi 

— Cent ‘livres. P-échement Une 
operation en province. Elle rembour- 


De Gaulle en appelle à tous les Français 


re conduite par des pouvoirs assez forts 
pour affronter des difficultés réelle- 
ment sans précédent et, au besoin, des 
périls qui seraient probabrement les 
Plus grands de not 

J'ai précisé 
cts, queis sont 
les moyens Eu salu 


5. mrotré de 
être réformé 
astrument de l'action 


nationale 
J'ai créé, au-dessus de nos divisions 
et sans exclure personne, le Rassem- 


blement di 
trainer la 


Peuple Français pour en- 
ation vers les objectifs qui 


confiance et l'espol 
ont trouvé leur cadre et, quoi qu'il 
arrive, trouveraient leur recou 

J'ai constaté, après la consultation 
électorale d'octobre, que pour meltre 
les pouvoirs publics en mesure d'a 
complir leur tâche, il fallait que, 
d'abord, l'accord entre le Parlement 
et le pays souverain fût établi par 
des élections, pour lesquelles devrait 
s'accomplir, dans un esprit d'union 
et de bon sens, le regroupement exigé 
par l'intérêt national. 

A PRESENT, CE SONT LES EVE- 
NEMENTS QUI COMMANDENT DE 
NE PLUS ATTENDRE. 

CAR POURQUOI ? A 
PROLONGER 


a 
Qi 3 
QUE FAIBLESSE ET CRISE PERMA- 
NENTE ? Quant à moi, je le déclare, 
tont est prét pour asurer la 
tion du pays vers son et sa 
grandeur, dès lors que les conditions 
rmettraient de porter les responsa- 
jlités nécessaires. 

FRANCAISES, FRANCAIS ! CE QUE 
NOUS AVONS ENCORE A FAIRE 
ENSEMBLE, C'EST POUR NOUS 
TOUS. IL Y FAUT LE CONCOURS 
DE TOUS. EH BIEN ! J'EN APPELLE 
À TOUS ! 


cors 


ous avions empoté non dé- 


otre répertoire ? Les + Fo- 
ruins », le « Rendezvous de Pré- 
vert et Kosma », le « Bal des 
blanchissers », le Portrait de Don 
Quichotte », le Jeune homme et la 
mort ». 

— Et puis, nous avons évité l'hi 
ver 

— Et puls, nous avons rapporté 
den souvenirs 

— Un oiseau, dit Danielle Dar 
mance, une cage à la main 

— Un jouet arabe, montre Nathalie 
Philippart. 

— Le portrait de mon fils, de ma 
femme et de moi-même, ajoute Jean 
Babilée, un tableau sous le bra: 

Saluons eu passage le chef d'or- 
chestre André Girard qui, en plus 
de la conduite musicale des ballets. 
a donné deux récitals de violon avec 
Jacqueline Brilly. 

L'avion d'Athène est grand, mais 
pas assez pour contenir les Ballets 
des Champs-Elysées. Irène Skorik et 
le reste de la troupe arriveront done 
demain. 

Et le refrain de tous les voyageurs 
et: 

— Partout ce fut un triomphe. 
Accueil merveilleux... Le prestige de 
la France est moui 


DU NOUVEAU À PARIS 


& l'écran 


SERENADE 
A MEXICO 


19 ans, Shirley Temple possède une 
autorité, une maitrise, une rou- 
tine et une connaissance des 

ficelles du métier dignes d'une vieille 

comédienne, Mais, au fait, l'ex.. baby 
star ». n'est-elle pas l'une des doyen- 
nes d'Hollywood ? 

Toujours est-il qu'elle n'a plus fien 
à apprendre. Sans en avoir l'air, cette 
J3 met dans sa poche le brave Fran- 
Chot Tone — qui vieillit avec distine- 
tion — le brave Guy Madison et tous 
ses partenaires. Elle danse, Chante, 
firte, mime, cause des ravages en 
musique et mêne au succès cette agrea- 
ble pochade sans prétentions, 

c. m 


Une belle garce 


ta de belle 
qui jette le trouble au milieu 
a cirque et jusque dans 1a 


Merle Oberon 
et Claude Luter au 


gala des journalistes 


La célèbre star Merle Oberon, 
arrivant d'Hollywood, récitera pour) 
la premiére fois des poèmes en 
français, mardi soir 9 mars, au Pa- 
lais de Chaillot, ou cours d'un gaia 
organisé par le syndicat des Jour- 
nalistes français, à 20 A, 45. Au 
programme, présenté par Jaboune. 
Claude Luter son jazz, retour de 
Nice: le pianiste Julius Katchen, 
venu spécialement de Rome; Ro- 
bert Rocca, Mado Robin, les trois 
Charlyseis ‘et l'orchestre du Lido; 
Solange Schwarta et Serge 
Opéra. Places de 100 fr. à 

france, au Palais de 


Damnation de Faust 
245 Légataire universel. 


. 2045 _ Poirie: 
27.30 Le Maharadjah. 
217 L'Impure. 

2645 La Putain respect. 
21 Couleurs du temps 
2045 Avent, Roi Pausole 


ne sent le jasmin. | 

21 Le Diable boiteux, 

20.30 Andalousie 

2045 Maison d, Fossoyeur. 
Retour. 


Passage du Mall: a 


tes impériales 
Homard à l'améric. 
Chasse gardee. 
20,45 Les Bas-Fonds. 


sera une partie des guinées que ces 
coquins viennent de m'extorquer. 


— Si les honoraires sont à ce point 


pourqt oi ne la faites-vous 217 Tire-au-Flanc 
me? 2i Materici humain 
11 Le Square du Pérou 
— Par malheur, c'est vous person- 21 Romance 
nellement que mon client a demandé. | raides an. Le Conseil 


Michel se rappelait maintenant ie 
sourire qu'arborait Félix Holy en 
emettant cette affirmation, comme s'il 
se réjouissait secrètement d'une bon- 
ne farce qu'il ne pourrait jamais ra- 
conter à personne. 

— Vous ne vous rendez peut-être 
pas compte de la célébrité que vous 
avez acquise. Particulièrement depuis 
que vous avez servi au Bengale. 

— Taquinez-mol tant qu'il vous 
plaira. oncle Félix. vous en avez ache- 
té le droit. 

— Jamais je ne fus plus sérieux 
Les janissaires de Mr. Adam Leigh 
ont examine Ge très près, meticuleu- 
sement vos étais de services et vos 
références Il ne semble pas qu'ils 


2045 la Musique 

1 Qui l'eût cru? Res 

21 Dommage qu eile sott | 
une prostituée, 


MUSIC-HALLS 


Tino Rossi. 


Le Sérail en folie. 


fassent les choses à demi. Cav. Républ. Souplex, Greno, 
— Et qu est Mr. Adam Lei Le Droit de rire 
RaRa me Pas de ca.. Diserte 
— J'oubiiais que vous revenez de pr Ta a] 
Join. (Les lèvres avides du vieux Hol- RQ: 
ly s'arrondissaient ainsi que l'ouver- Fleurs des chanta. 
ture d'une bourse) Voue homme Zut à l'or Masbeur 
est un Crésus sur plus d'un front | Marshall, nous voilà. | Napoléon 
Planteur colonial sous la couronne 
d'Espagne. Quartier général en Flo-| CIRQUES 
ride. Marchand de bois d'ébène, en- 


trepôt principal sur la Côte de l'OT, | mearano …. 21 Les ours blancs, 
succursale dans l'Angola, Maison de | Cirque div. 20.48 Grock 
commerce au fort de Londres et docks 

vés quelque part dans le Kent 

C'est là que vous allez avoir à opé- 


Opéra-Comique, Ambas- 
Athénée. 


RELACRE 
sadeurs, Atelier 


SPECTACLES DE PARIS 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 
Agrieulteurs 


Apollo … 
Le gendre de M.| Apoll 


P César 
réch. Sans-Gène. | César o 
Ciné-Miehodiére 
Cliehy-Paisce 

| Cinéph. Ch. 

| Empire 

45 Maitre de Santiago.| Ermitage 


Régent Caumar 


Ursulines 
Quatre jours à Paris | Vivienne 
FILMS ETRANGERS (Vers. o: 


Delambre 
Elysees 


La Roya 
Lord-Byron 


New-Vork ! Vendetta au 
Normandie 


Olympia 


Siadio Raspali ió 


er 


M. Vincent. 


: Une belle garce. 


Freres Bouquinquant 
Une belle garce. 
Dame d'onze heures. 
Le Diable au corps. 
Diamant d. cent sous 
Forfaiture. 

Mort ou vif, 

Mort ou vif. 
Après, l'amour, 
abée 

= Bouquinquan$ 


ade criminelle. 
ee 


Perles d. 1. Couronne 
Bat. de l'eau lourde. 
Mile s'amuse. 


Fric-frac. 
Dame d'onze heures. 
Caravane de l'enfer. 
Carré de valeta. 

Le Corbeau, 

Dame d'onze heuren. 


j} 


Caravane d'amour, 
Le fil du rasoi 
La Reine Morte 
L'Evadé 


L'or et les temmes 
L'or et les femme 
Heïzapopi 

higan X 
ma, prine des Ies 
itre de is Prarie. 
Sérénade à Mexico. 
Hollywood Cauteen. 
San Antonto 
La Fière Tzigane. 


. Great Expectations. 


2 sœurs viv. en pai 
Maître de la Pri 


Mme Lexton. 
Tempête s. Lisbonne, 
Polka d'amour. 


To be or not 


ba 


rer. Quand pouvez-vous partir ? Lej des Champs-Elysées, Daunou Triomphe Désir de femmes. 
plus iót possible Montparnasse.  Gramont, | NS RAAE DONNEES 
— Mai je mal pas encore consent | au Montparnasse Daty, N California 


à opérer, oncle Feix. mens mn, er 


Les honoraire i à le Fiy 
anque, el jen ai dedtit mon pour- mbier 
centage habituel. Exiasmment, si vous | — + 


preferez passer quelque temps à l'om- 
e. je puis encore rappeler les huis- 


est-il jamais arrivé jusqu'iel 
de refuser une besogne ? 

— Vous paraisse: marchander au 
sujet de celle-ci 

— Ce n'est que pour vous en faire 
dire davantage. Bien entendu, je ne 
serai que trop content d'ouvrir Mr. 
Leigh en n'importe quel point. 


Lo 
on | Si 


Cinémonde 


Aloma, prine.des Nes 
Overlanders 

2 sœurs viv. en paix. 
Tournant décisif 
L'œuf et mol. 

La Fière T: 
P. 


— Ce n'est pas Mr. Leigh qu'il faut 
opérer, c'est un de ses serviteurs.. Ins- 
pecieur ou contremaitre, je ne sais 

exactement. Du nom de Numi 
Rey, ou Rol Numi, comme il vous 
p : vous êtes libres de chbisir. 
De tcute manière, un homme de va- 
leur, Si préceux, en effet, que Leigh 


TIE 


VIOLE 


L'ATMOSPHÈRE ENSOLEILLÉE oel ESPAGNE 
0 GAD LES'FASTES FRANÇAIS zu SECOND EMPIRE. 


S IMPÉRIALE 


ochain bst de ravl'aillcmen | et révèlent } echercie louable de la plus iuxueu: harir 
ppozons que je ne puime ac-| teurs étrangers seront émerveillés de voir complir a 
compiir le miracle demandé ? un pareil iour de foree... » 
MP eigh paye d'aprés votre réputa- EMILE VUILLERMOZ (SPECTATEUR) 


tion e sur le résultat, Cela |— 
e chose assez délicate. 


e pi 
ais vous devez réussir parfi 
Une enflure dans la fose 


-Ya 


Le médecin attaché aux établisse- menm pue 
ments de Leigh. 1] a déjà recommandé 
l'opération chrurgieaie l 


Une crainte 
secrète 


L'air glacé de ja nuit d'hiver trappa 
1 et le ft sortir de sa rêverie. 
anche comme crale sous la haute 
de minuit, la route de Douvres 
rçait enfin sa descente. Le fouet 
du cocher, claquant en avant des 
quatre chevaux de porte, évoquait la 
langue d'ua serpent dardée vers son 
but. Le but, ici, c'était au delà d 
på'e étendue ces landes, un 

luisant doucement dans la clarté lu- 
naire 
Michel se rejeta en arri | 
apir et admit qu'il était enfin ré- 
Né. À compter de cet instant, l'ex- 
icn aïleit croitre dans ses veine: 


RESTAURANT 
CABARET 


LE ROI 


CA 


v 


du grand sucoès d'opérette 


pendant aui arai de ox ie ALE SERAIL EN FOLIE 
hypothèses zu sujet de l'opération 

mystérieuse qui l'attendait RC CT US 
ee aa à la vol- |i, Au cours de da saison prochatae Te 
ure, net aur ses amlet, ai | | TUNER Ge l'Aleler eréera aod 
taqua la ligne droite sans ralentir son daptation d'André RSACO, d 
allure, À tompem ouvert, L'agreme du | | adaptation d'Andre BARSACQ. da 
SE I OEE E S | 


haut, était incontestable : l'homme |" 
apostrophait se: chevaux d'une voix 
gutturaie et monotone et Michel se 
souvenait de quelle façon experte il 
avait conduit on équipage d'étape en 
étape durant la longue randonnée à 
travers les champs endormis du Kent 
Dès l'instant qu'ils avaient quitté Lon- 
dres à Temple Bar, i] avait eu la cer- 
titude d'atteindre intact sa destination. 


IL FAUT AVOIR VU 


LE REVE DE CHOPIN 


MICHEL  GYARMATHY 
Le tobieou domt parie tout Paris 
TL soirs 20 h. 15. Dim., lundi 14 h. 30) 


FOLIES-BERGERE 


z po! r A en -a ag a RE 
de aventure pour re batire contre Ja gamm PORTE-ST-MARTIN 


mort. éprouvalt-il cette fols cetw 
crainte secrète qui lui nouait la 
gorge ? 


wat BACH rir 
“‘TIRE-AU-FLANC”” 


MARIA FAVELLA À 
dans « L'IMPURE » | 


AU THEATRE DE L'AMBIGU | 


(à suivre) 


(Copyright 1948 by Paris-presse 
and Frank G. Slaughter. 


Mme Maria Favella mérite d'im- 
menses  éloge: C'est affaire à 
mes lecteurs d'aller ou non voir 
L'IMPURE mais c'est affaire à moi 


| Vous pourrez écouter | 
lundi... | 


PROGRAMME NATIONAL 


CONCERTS. … 16 h., orchestre de | | de les y engager. 
| Marseille ; 19 h, 30, orchestre | Jacques DEVAL. 


de Lyon. | 


CONFERENC 17 h, connais- | 
TH. des VARIÉTÉS 


sances de l'Homme ; 7 h. 30, 
Qui l'eût cru! 


EUR CES 
2 I O0 7 


François Poncet. 
| VARIETES, 14 h., l'hedoma- 
daire de la femme ; 15 h. 7, la 
Boite de Pandore ; 15 h. 40, Mé- 
tamorphoses ; 19 h. 7, la Fenêtre 
ouverte ; 22 h, 3, l'Avion dé- | 
colle à... : 22 h. 45, Là-haut, sur 
la montagne : 23 h, 10, Esquie | 
ses sonores 
| THEATRE, … 20 h. 38, le Diable | 
| a peur de sa femme, comédie | 
d'Etienne Gril | 


PROGRAMME PARISIEN | 


CONCERT, … 20 h. 80, orchestre | 
National 

VARIETES. … 14 h., les jeunes ar- 
tistes lyriques ; 18 h. 30, à vos 
ordres : 20 h, 8, c'est toute la 
question 

THEATRE. . 22 h. 45, l'aventure 


est au XVII siècle : 
par Pierre Brive. 


Cagliostro 


PROGRAMME NATIONA: eh 
45, les disques du réveil ; 8 h 
15 culture physi 


| 
| 
| 
| „et mardi 
| 


soleil luit pour t 
| nm 


| leau sous les Valoi 
| PROGRAMME PARISIEN, … 12h 
| les Pays-B: 


30, Télé-Paris ; 13 h, orchestre ; 
13h. 30, musique de chambre ; 


SPENCER KATHARINE 
RACY. HEPBURN AS 


MELVYN ELA 


ROBERT 


WALKER. 


à EU ROP EEN Tous les soirs à 20 + 


lundi 15 h. Dimanche 2 matinées 


EVENEMENT ! ! ! 


AMBASSADEURS 


DERNIER JOUR 
avant son départ pour l'Amérique 
DU BE-BOP 


DIZZY GILLESPIE 


En matinée et en soiré 
ET TOUT LE SPECTACLE DES AMBASSADEURS 


3, avenue Gabriel. - Retenez vos tables ANJ. 27-80 et 27-81 


a= 


20 vEDETTES 
Er LES MAYOLS. 


MERC 


MARBEUF 
IMPERIAL ` 
CINECRAN 


45, sauf mardi 


LL m bte le HIER contre AUJOURD'HUI 


nn Soe  —— OF ERA-COMIQUE mr, 
Vendredi 42 mars à 20 h. 30 


|| SPECTACLE DE BALLETS 
LES SYLPHIDES 
SUITE FANTASQUE 


CHABRIEN 


LA BALLADE DE LA GEOLE 
DE READING 


I| LA PRECAUTION INUTILE | 
e THINIET 


PIN UP GIRLS 


ATEA 


WASHINGTON : procédure accé- 


lérée pour le service militaire 
obligatoire 


LE PACTE A CINQ 
pourrait être prêt 
dès mercredi soir 


MM. Bidault et Bevin 
se rendraient 
à Bruxelles 


pour la signature 


BRUXELLES, $ mars. — Ce matin, 
les délégués de .a Conférence des Cinq! 
ont tenu desux consuliaticas suivies 
d'une séance plénière 

Ce furent d'abord les délégués bel- 
ges, hollandais et luxembourgeois qui 
S constutèrent afin de déterminer leur 
attitude commune après avoir consulté 
leurs gouvernements respectifs dans la 
Journée d'hier. 

De leur côté. les conseiller juridiques | 
français et britanniques exsminèrent. 
les aspects légaux du futur pacte. 


Ces deux réunions furent suivies| 
d'une réunion générale de tous ies 
délégués qui poursuivirent l'examen | 
des clauses économiques | 

Dans les milieux diplomatiques bri- | 
tanniques, on déclare que le texte de’ 
‘'alliance politique et économique des 
cinq puisssnces de l'Ouest européen 

dès mercredi soir à recevoir | 

atures des parties contractantes. | 
_ Dans ce cas. sjoute-t-on, M. Bidault | 
rderait son voyage à Turin afn| 
d'être prêt à se rendre à Bruxelles | 
pour signer le pacte. I se peut que| 

. Bevin y vienne également | 

Hi se pourrait donc qu'à l'ouverture 
de ia conférence sur je plan Marshal, | 

wrant le 15 de ce moi, à Paris | 
le noyau d'une union occidentale pis | 
vaste soit déjà constitué. 

Bien que l'on soit discret dans les| 
milieux de la conférence, on croit| 
savoir que. du point de vue écono-| 
mique, ja concusion de traités com- | 

sx téraux remplacerait 


ux aciuellement 
isse toutefois | 
e 


ns qu'il 
ee économique inté 
Lea clauses politiques ont été 
dessin, laissées assez vagues 
len comportent néanmoins des dis 
positions d'assistance mutuelle « en 
Cas d'infiltrations politiques » 
Le traité ne constituera pas une 
alliance militaire au sens juridi- 
que du mot, mais les articles en 
ront rédigés de telle sorte qu'il 
sera possible d'y insérer des clau- 
ses militaires proprement dites. 


ATTENTAT MANQUE 

contre le chef de la 

mission militaire | 
| 


américaine en Grèce 


KILKIS, 8 mars. Le major gé- 
néral James Van Feet. chef de la 
mission militaire américaine en Grè-| 
ce. et le chef d'état-major grec ont 
échappé de peu hier. à un attentat. 


On a découvert à temps, sur Ja voie 
ferrée que devait emprunter leur 
train cinquante kilos de dynumite, à 
16 km, au suc de Kilkis. 

La Grèce fétait hier le rattachement 


des iles du Dodécanèse (mer Egée) | 
avi depuis six siècles étalent sous do- 
mination étrangère, (AP). 


La bataille fait rage 
à la frontière albanaise 


Un communiqué de l'état-major 
la bataille qui fait 
trois jours dans la ré- 
levient, d'heure en 
heure, plus acharnée. 

Deux contre-offensives forcenée: 
es rebelles ont, toutefois, été re 
poussées, hier soir, et ceux-ci ont 
dû se replier en Albanie. (U. 


A TURIN, M. DE GASPERI a dé- 
claré : « Sans le charbon, le blé et le 
pétrole américain, la ration de pain 
aurait été réduite, et l'industrie ita- 
lenne complètement arrêtée 


E gouvernement américain va accélérer la procédure concernant 
le service militaire obligatoire, moyen de « stopper 


ppuyer le 


que M. James Forrestal, secrétaire à la Défense, accompagné d'experts 
de l’armée, de la marine et de l'aviation, discute aujourd'hui devant la 
commission militaire du Sénat l'opportunité de disposer d'une force 


puissante. 

Par contre, dans un meeting électo- 
ral, M. Henry Wallace s'est opposé à| 
la course aux armements qui absorbe. | 
a-t-il dit, 79 % des impôts | 

| 


Lewis Douglas va | 


conférer avec Truman 

Venu de Londres par avion, | 
l'ambassadeur Lewis Dougias est| 
venu s'entretenir dés affaires de| 
l'Europe avec les autorités améri-| 
caines. Parlant de la conférence de| 
Londres, il a déclaré que les re- | 
commandations relatives à l'Alle- 
magne occidentale, sur lesquelles 
les trois puissances s'étaient mises 
d'accord, n'excluaient pas la par- 
ticipation de la Russie. 

L'ambassadeur a indiqué qu'il| 
allait discuter les résuitats de la| 
conférence avec M. George Mar-| 
shall. secrétaire d'Etat, et proba- 
blement avec le président Truiman | 
(U.P. A.P. AFP.) 


MATCH 
F. F. L. - F. T. P. 
au tribunal militaire | 


de Dijon 
14 inculpés, 23 affaires 


100 questions 
DIJON, $ 


éche Paris- 
ant le tribunal mi- 


région, sié 

Dijon, s'ouvriront demain 
débats de l'affuire du n 
rius, qui passionne les rési 
de in région: ces débats vont 
veiller de vieilles rivalités F.F. 
ET. 

tatorze inculpés seront prése 


dont François Flambard, dit « Ca- 
Pitaine Marius » (F.F.L) et Rossi| 
(F.T.P.). | 

Ils auront à répondre de 23 af- 
faires de pillages, meurtres, détour- 
nements d'argent et de bijoux, vols 
qualifiés, séquestrations arbitraires, 
perpétrés dans la région de Verdun- 
sur-le-Doubs. 

Quatre Juges d'instructions se sont 
penchés successivement sur le vo-| 
lumineux dossier, qui comporte plus | 
d'un millier de pièces. Le tribunal 
aura à répondre à une centaine de 
question et les débats ne seront 
Vrnisembablement clos que samedi 
où lundi prochain. 


Versailles: deux accidents 
d'autos, 17 blessés 


Deux graves accidents d'autos, qui 
ont fait au total 17 blessés, se sont | 
produits à Versailles dans la soirée 

Route de Saint-Cyr, près de l'allée 
des Matelots, le taxi conduit par le 
chauffeur Camille Juif est entré en 
collision avec l'automobile de M. Eu- 
gène Raboz ; dans chacun des véhi- 
Cules, six personnes ont été blessées. 
Elles ont été transportées à l'hôpital 
de Versailles. 

Le second accident s'est produit 
dans le haut de la côte de l'avenue | 
de Villeneuve-l'Etang. Une auto con- 
duite per M. Roger Laboissière, de 
Courbevoie, à la suite d'une embar- 
dée s'est écrasée contre un arbre. Les 
cinq occupants ont été sérieusement | 
blessés. 


LES DÉPOTS D'ARMES 


(Suite de la première page.) 

ner, sans tarder, d'autres arres- 
tations. Elle indique, en meme temps. 
que les policiers sont sur le point 
d'établir complètement la « filière » 
re Paris et ln Palestine, L'ont-ils 
établie parallèlement entre Paris et 
les points de départ des armes ? 
c'est infiniment plus douteux... 

Les découvertes faites dans la ré- 
gion de Chartes ne représentent 
Euère— comme on le verra plus loin — 
Gue la moitié des armes découvertes 
dans le garage de La Chapelle et 
une bien pina petite proportion encore 
des armes au totai expédiés vers 
Marscile puisqu'il faut y ajouter les 
vingt-cinq tonnes signalées pius haut 
pour le moins ! Car il sied de recher- 
Cher aussi, non seulement s'il y a 
eu d'autres entrepôts clandestins. 
mals encore depuis combien de temps 
le trafic durait 


Chartres, une étape ! 


Quoi qu'il en soit, on peut done 
penser déjà que ses résultats d' « Eure- 
et-Loire » ne dispenseront pas les 
enquéteurs de rechercher ailleurs la 
provenance des mitraillettes, fusiis, 
renades, etc 

C'ex d'ailleurs 


l'avis, semble-t-il, 


Les 6 pages ? 

A l'issue d'une conférence te- 
nue hier au Palais-Bourbon, M. 
Robert Schuman, président du 
Conseil, a décidé de réunir d'ur- 
gence la commission interminis- 
térielle chargée des problèmes de 
la presse. La commission exa- 
minera notamment si la produc- 
tion et les stocks de papier sont 
sufñsants pour porter de quatre 
à six pages le format de l'en- 
semble des quotidiens français. 

E attendant, comme par le 
ceptionnelles te celle dont a 
bénéficié Paris-presse pour son 
millième numéro, 

L'aurment lon de surface gé- 
néralisée entrainera une aug- 
mentation du prix de vente des 
Journaux. Tenant compte ds lat- 
faiblissement du pouvoir d'achat 
du public, certains d'entre nous 
souhaitaient que l'augmentation 
du prix rendue ainsi inévitable 
ne soit pas immédiate et qu'en 
tous cas elle soit réduite. 
D'autres, portés par les condi 
tions de leurs exploitations à une 
fona durs sapins à en 
tige et de publicité onéreuse, en- 
tendent précipiter les modifica- 
tions. 

Pour nous. nous souhaitons que les 
Journaux français aient une pré- 
sentation digne du pays et 
pable de fournir au lecteur une 
large information. Nous esti- 
mons pourtant qu'il serait grave, 
par une hausse de prix excessive, 
de mettre les journaux hors de la 

portée de nombreux Français 
Earaccablent déjà tant de charges. 


Quand vous utilisez le Dentifrice 
Chewing-Gum de Christian Merry. 
vous retrouvez dans vetre bouche 
le goût sì spécial et si plaisant du 
meilleur chewing-gum américain. 
Votre haleine est délicieusement 
rarfumée. Essayez le Dentifrice|su 
Chewing-Gum. La nouvelle formule 


au glycéro-laurate atomisé qui 
assure une mousse abondante est 


plus agréable et plus efficace que 
Jamais, t 


nisaire Levasseur. qui, Iui 
son bureau de la préfecture s| 
ce. pouriuit son enquête sur la| 
decouverte faite dans le garage du 
dix-huitième arrondiasgment 
Aux huit rotations taiias à Paris | 
on sait que quatre autres se sont | 
ajoutées à la suite tout justement des | 
opérations, faites samedi dans ià ré | 
Bion de Chartres 
Ti s'agit pour l'instant, de cinq per | 
habitaient exactement 
Cioyessur-Loir : oland Denisu, 18| 
ans. Léon Sanglebœuf, 41 ans, Denis 
Launay. 34 ans, René Lelièvre, 30 ans, 
ami est un ancien F.T-P. et Manchez. | 
ancien imstituteur. sous-directeur d'un | 
centre de redressement à Ozouer. | 
C'est Lelièvre qui sembie avoir. | 
dans cette région, joué Je rôle le plus 
iioa reconnu, d'ailleurs. | 
ire chargé d'y collecter les armes 
d'avoir notamment entreposé fusils. | 
mitrailleuses et même | 
ans une maison de la 10° | 


M. X... arrêté | 
cet après-midi ? 


Les policiers ont-ils le droit de pen 
ser que leurs investigations à Cloyes- | 
sur-Loir leur ont apporté le maxi- 
mum d'éléments qu'ils avaient le droit 
d'en attendre ? Non, sans doute, Car 
Il ieur manquait ce matin encore, si- 
non l'identité de l'individu qui servit 
d'intermédiaire entre Lelièvre et la 
« Palestine » du moins... l'individu luf. 
même : mais on laissait entendre que 
l'homme serait appréhendé au début 
de cet midi et qu'on je verrait 
vralsemblablement apparaître avant la 
nuit dans le bureau du commissaire 
Levasseur. On sait, pour l'instant, seu- 
lement, qu'il s'agit d'un « fonction- 
paire > al mt au parti commu- 
niste. comme Lelièvre et Manchez. 

Mais sans doute est-ce à Marseille 
et sur la Côte-d'Azur, où les recher- 
ches se poursuivent, qu'on apprendra 
les autres provenances des armes dont 
disposaient les trafiquanis. 


sonnages qui 


mitrailleurs. 
bazookas 
calité. 


était à table. I) s'est dressé d'un bond. 
11 était debout devaat nous, il a serré 
très fort, comme celle d'un 


WASHINGTON, 8 mars. 


le communis- 
je d'aide à l'étranger. C'est ainsi 


L'ASSEMBLÉE 


(Suite de la première poge.) | 

Le président du Conseil posait ainsi, | 
en fait, la question de confiance. 

M. Mondon, impressionné, retira 
un amendement tendant à accorder 
un dégrèvement, dans certains cas, 
aux commerçants. M. Ducios et Ba- 
die (rad) ayant repris ce texte à 
leur compte, il fut repoussé par 309 
voix contre 283. 

Tous les autres amendements fu- 
rent ensuite repoussés. 


LES AMÉNAGEMENTS 
AU PRÉLÈVEMENT 


Les 


aménagements au pı 
muel de lutte 


n de l'emprunt en trois 


troisième tranehe 
deux fractions 


le prélevement 
été versé dans ce deiai 


contribuables 
commissions à) 


départementales. 
Les ouvriers travaillant à domi. 


cile sont exclus du ebamp 
application de la lol, biem 
qu'ayant été soumis à l'impét sur 


les bénéfices industriels et com- 
merelaux. 
Les agriculteurs installés depuis 


Justifier 


pòt des bénéfices industrie! 
commerciaux au titre de 
d'après le régime du forfait, 
tont opter en fave 


peine de forel 
par lettre recom: 
leur des contributions 
avant le 27 mars 14%, Dans ce es 
le chiffre d'affaires lequel ils 
seront imposé réputé égal à 
douse fois le montant de lenrs 
bénéfices forfaitaires et pour les 
artisans à six fois, 


Le gouvernement revisera, 
décret, 

enetticients 

concerne les assujettis 

sur les bénéfices indi 

merciaux, 


MANIFESTATIONS 
CONTRE LE 
PRELEVEMENT 


| 
| 
| 
| 
Le Comité de coordination des comi- | 


tés de réfense de la Seine des com-| 
merçants, artisans, petits industriels et | 


professions libérales. avait convié ses | 
adhérents à manifester cet après-midi. | 
place du Carrousel, contre le prélève- | 
ment. 

Dès 14 h. 30. de toutes les artères | 
environnant es Tuleries arrivaient 
plusieurs miliers de manifestants, et| 
Un important service d'ordre se tenait | 
sur place. Mais on apprenait alors que 
ce meeting en plein air venait d'être 
interdit par la préfecture de pulice.| 
En conséquence. les organisateurs im- 
provisérent sur-se-champ une réunion | 
qui se déroula au Palais de la Mutua- 
lité, où plusieurs orateurs priren: la 
parole. Dans le même temps. une dé! 
gation était reçue rue de Rivoli, par 
se ministre des Finances auprès duquei 
elle protestait contre le principe et les 
formes du prélèvement. 


DEMAIN, AU CONSEIL 


ECONOMIQUE | 


Répercussions de la po- 
litique économique du 
gouvernement 


Le Conseil économique se réunit 
demain après-midi en séance plé- 
nière. En dehors de différentes | 
propositions de loi sur lesquelles 11 
est appelé à donner son avis, il| 
doit entendre un rapport de M. 
Gaussel sur les répercussions de ia 
politique économique du gouverne- 


| 


ment et notamment du prélèv 
ment tel qu'il vient d'être amé- 
nagé. 


Pores, danse et savon... 


POUR AVOIR 
DU SUIF 

ILS JOUENT AUX 
FAUX-POLICIERS- 


CTIONNAIRES de la fabri: 
que de savon France.Mous- 
se, 11, rue de la Grange- 
Batelière, dont la fabrication ris- 
quait d'être arrêtée par défaut de 
matières premières, Edouard 
Campoulige, 21 ans, savonnier, $4, 
rue Sadi-Carnot à Ivry, et Gaétan 
Romanello, 25 ans, 77, avenue 
Ambroise-Thomas à Blanc-Mes. 
nil, décidèrent de se procurer à 
tout prix du suif industriel. | 
lis s'ouvrirent de leur projet à| 
deux anciens commanditaires de la 
firme, André Brouiller, 36 ans. 
transporteur, à Paris, et Roger} 
Donche-Gay. 2$ ans, professeur de 
danse, domicilié à Malakoff. 

PA es = Romanello, il n'était b- 
se ter comme inspecteurs 
contrôle économique chez le four- 
nisseur habituel de la firme, M. 
routy, éleveur de pores, à Sarcelles. 
et de saisir le stock existant de suif. 
industriel que celui-ci vendait au- 

dessus de la taxe. 

Le plan mis au point, les quatre 
compères se rendirent à Sarcelles. 

Suivant le scénario prévu, Brouil- 
ler se présenta seul chez l'éleveur 
et prit livraison d'un fût de « flam- 
bard ». Jl s'apprêtait à charger sur 
son camion quand intervinrent les 
deux « inspecteurs » Romanello et 
Donche-Gay. 

Non seulement ils saisirent les 
huit fûts qui se trouvaient entrepo- 
sés chez l'éleveur de pores, mais ils 
empochérent les 25.000 franes que 
celnici leur offrit pour « tenter 
d'arranger l'affaire >. 

C'est seulement à In réflexion que 
M. Marouty porta plainte, 

L'enquête, confiée au commissaire | 
Quellee, de Ia première brigade mo- 
Pile, permit au magistrat d'arrêter 
le quatuor, qui a été écroué À la | 
prison de Versailles. 


POUR UNE QUESTION 
ADMINISTRATIVE | 
Melun ct Dannemarie- | 
les-Lys seront privés 
de viande 

Melun et Dannemarie-les-Lys sont | 
menacées de manquer de viande. Les 
deux villes jumelles, s'appuyant sur 
des textes différents, prétendent cha-| 
cune, on le sait, toucher la taxe 
d'abatage aux ‘abattoirs ultr?-moder- 
nes que Melun porsède sur le terri- 
toire de sa voisine. 


partir d'aujourd'hui et d'assurer par 
d'autres moyens l'approvisionnement 
en viande des deux villes. 


JOUVET ET SA TROUPE 


voguent vers l'Egypte 


Hier soir, à la Gare de Lyon, 
Lt P entrée kias artistes ” 


drie. 

— Vous avez b'en de la chance, dit 
un ami, là-bas, vous ne vous ennuie- 
rez pas. 

— En effet. observe flegmatique- 
ment Jouvet, nous allons jouer vingt. 
huit fois par mois. 

Hier à Paris, au moment des adieux. 
le quai n° 9 du rapide de Marseille 
ress-mbiait au plateau de l'Athénée 


H 
sous un arbre ”... 
un jour de répétition. 


Mais Jouvet enton ètre, wau-| “Sinon votre ferme 
présence de tant de foule. Que d'amis brülera ” 


LE “CORBEAU” SÉVIT A MELUN 


Parisienne. Le ie pe 
contenu varie 
© Remetiez 200 000 francs dans un pe. 
tit coffret que vous placerez soit dans 
un cimetière. soit le long d'une route 
nationale très fréquentée. soit sous un 
Eros arbre bien 
eu votre ferme sera brûlée. » 
Cependant, aucun incendie 
core éclaté dans les fermes dont les 
propriétaires ent été l'objet de ces 
Et] menaces. 


SÉQUESTRÉ ? 


(Suite de la première poge.) 


ficlellement sa fiancée, mais qui comp- 
tait devenir sı femme dens un 
an ou d-ux, lorsqu André Marquiset 
aurait »cquis une s'tuation piu: 

munératrice. Devant sa porte de la 
| rue Etlenne-Jodelle, Jeannine Le Hi- 
boux avait dit au revoir au } 
homme. II était minuit... EP'e ne 
vais plus le revoir. Pa pin te me 
renis d'André Merquiset  attendir. 
leur fils. Le lendemain ia po. 


Et comme Jouvet s'étonnait. quel- 
gone où © 
iEn le On ne part pas comme 


“Christian Bérara — à Ia fois Char- 
lemagne, Henri VIII et Michel Simov 
— consolait Dominique Blanchar. Un 
photographe insistait : 

« Allons, monsieur Bérard. faltes-la 
sourire... Donnez-lui un conseil 
souriez vous-même. s. V- p. » 

Dominique faisait ce qu'elle pouvait, 
Bérar aussi, mais avec sa barbe li 
Justiflait le proverbe. 

Ensuite on s'embrassa, on se pétrit 
les mains. Un ami t tout à 
it une 


ccup qu'Henri Jeanson 
cravate bianche. 
— Pourquoi ? demanda Jouvet. 


Tout le monde riait, 
p'eurait… 

Un journaliste «approchs : 
— M'sieur Jouvet 


une décla. 


ration ? Non... 


5 
$ 
i 


lez.. vous pouvez m'en faire faire| prévence 

une... t in el vai 
Re-sourires et re-larmes gel vu MR La ones crane 
Aux adieux sucoédèrent les sou-| °", Je ne comprends pas, m'a 

halts. Le général Cambronne cola-| 4élle dit. André est Un garçon rangé 

bora beai à leur vocabulaire. ü pu faire de fugue. Il sor- 
Puis le train démarra. assionné de timbres. | 


l allait faire de ls 
physique. Il ne s'occupait ja- 
mais de politique. Le soir où i! disna. 


bassadeur 
pour ie millième fois, salua ceux qui 
restent. Tandis que sur le quai 


mouchoirs composaient en sagitant| put, il n'avait pas Beaucoup d 
une symphonie en Dlane majeur. | gur ju Non, vraiment Je ne Come 
Pierre BERGER, 


. 
LE DISCOURS DE COMPIÈGNE i55 : - 
| desquess 11 était toujours aus 
gué. 


réacti sons | 


Fjernmières 


(Suite de la première page.) 
vu M. Churchill, que l'Europe unie 
m'avait aucune chance de devenir une 
iéalité si on ne mettait pas l'Alle- 
magne en état de se relever. 

« DAILY TELEGRAPH » 
vient de remarquer 
mière fois que al de Gaulle 
mines piaua amt © porini 
que les Etats, membres d'un Reich fé- 
déral entretiennent, avec ks autres 
nations occidentales, des relations éta- 
blies sur un pied d'égalité. » 


Bruxelle 


De Gaulle pose 


sa candidatura 
BRUXELLES, 8 mars (par té). — 
La « LIBRE BELGIQUE » écrit: 4 
que les idées essentielles de de 
demeurent les mêmes, le ton di 
£heours de Compiègne est à l'égard 
de la ma, té guivernementale, moins | 
agressif ct accusat ur coutume. | 
2.11 est plus question d'union na- 
Vonale l'entente entre tous les | 
Francais — sauf les séparatistes où 
communistes — que d'aitaques contre | 
des partis politiques, ce qui ne signi- | 
fie pas que ses opinions alent changé | 
puisqu'au contraire avec plus de force 
ge jamais il réclame la dissolution 
cs Chambres et de nouvelles élec. 
tions. Plus que jamais il aspire à un 
régime fort et elficsce et, sans 
voque possible, il pose sa eani 
au poste de commandement, 


Washington : 


« I eon- 
jue e'est la pre- 


De Gaulle au pou. 
roir dans six se 
maines 


(De notre envoyé s 
Lionel DU 


lai perma 
AND) 


UN ESCROC 
OPERAIT CHEZ LES 
REFUGIES ISRAELITES 


Un ancien déporté politique signa: 
lalt récemment au ministère de la 
Justice qu'un important trafic se dé- 
veloppait sous le couvert d'une orga- 
nisation d'entraide à de la 
naturalisation de réi israélites 

Les dossiers étaient reçus par une 
ofticine, laquelle, par l'intermédiaire 
de l'organisation et un certain M. 8... 
encaissait des intéressés des sommes 
variant de 30.000 à 100.000 franes pour 
faire aboutir favorablement les de- 
mandes. 


secret de 


Cet homme a tout ce qu'il faut pour 
faire un roi. Le garnd tribua du peu- 
ple. Le dictateur qui vient. 
+ Plauen. J'ar- 
23 novembre : Pos Tiue ei 
là. Ma joie est grande. Il m'accueille 
comme un vieil ami. Il me prodigue 
son attention. Je l'ai à moi tout seul. 
Quel type ! (So ein Kerl !). 
Puis il prend la parole. Ah ! comme 
Je me sens petit. 
I] me donne sa photo. Avec ses 
vœux pour la Rhénanie. Heil Hitler ! 
Je veux que Hitler devienne mon 
ami. Son portrait est sur ma table. Si 
jamais j'étais déçu par cet homme, je 
ne pourrais pas le supporter. 
. Lun + Réveil- 
* lé tôt. Schmitz 
apporté un paquet : des væux 
ie Noël de Hitler. Son Hvre, relié en 


sance de la manière exemplaire 
dont vous combattez ». Je suis heu- 
reux. 


15 avril 1926 : Momie A8 


soir, au Burgerbrau (ia brasserie). Bio 
tier est déjà là. Mon cœur bat comme 
s'il allait éclater, Nous entrons. Ace 
Ca nt. T e- lé. Streicher 

ja séance. pendan: 
deux et demie. De tout 
ce que j'ai en moi. L'assistance est 
en délire. Applaudissements bruyants. 
MO Sont com pja Se ne 
heureux. 


Je suis 
sl St 3 
19 avril: Setan Hier 
il me voit. Il me couvre d'éloges. Je 
crois qu'il m'aime à présent plus plus que 


qui que ce soit. 


Goebbels 


14 juin ; Eberteid. Je suts s 
Juin : heureux que Hitler 
vienne. Je l'alme et le vénère. 
sui Duseldorf : Hitler 
16 juin : ici depuis deux 
jours. Hitler, le cher vieux camarade ! 
On ze peut pes ne pas l'aimer comme 
homme. Et de plus, c'est une person- 
nalité extraordinaire. De cet être obs- 
tiné, on apprend toujours quelque 
chose de nouveau. Comme orateur. il 
unit dans une grande harmonie le 
geste, la mimique, le langage. C'est | 


Sa | 
Prochain article 


| 
GOEBBELS 
LES FEMMES 


ius 

Bieu nous a mongé une miséricorde 
sans mesure. Le plus 

deau qu'il nous ait fait, et le taine 
de nos ennemis, qu'à notre tour nous 
tournons en haine dans nos cœurs. + 


6 juillet : Yag 


parlé. De politique. 


jeuns fille. Au mois de juillet, il 


torma 
i fat'- 

it souvent mal à la tên, e 
les chiffres, tou- 


áste, Dourtent 
l'hypotkéze reten M. Mar 
qui reste énigratique dans ses Céc! 
rations. 


= Mon fils est ssquestré, j'en 
suls sûr.. Cette hirioire me fait que 
commencer. Vous verrez ! La société 


est corrompue dans la proportion des 
neuf dixièmes… Je ne peux pas en 
dire davantage. » 

Voilà, certes, n'éclaire guère 
noire lanterne Souhaiione que eai 


ars dépèches les dite 
euio traversées setaelien 


radiophoniques, déclarait, bi 

les observateurs attendaient 
néral de Gaulle prenne le 
i six semaines, 


Couvert et brumeux avec quel- 
ques pluies matinales. Vent sud- 
| | ouest modéré. Température sans 
| | changement. 


Un communiqué courses] TE 
de la 3° Force |! CO IETS ES 
À discours du generat de caue Résultats de Saint-Cloud | 
'onmpiègne a ému quelque peu la | 
PRIX D'AULNAY 


3e Force. A son secrétariat général, | 
comme À son bureau de presse, on | 


Pre une 1: quygan Bane Pragota 1001 
Sa I eue part somma- 3 RS a dimar aie 


niste, le R.P.F. n'a qualité pour re- 2 
vendiquer le monopole de ia lutte | s ate hoa. ioa, T10. 
gontre l'envaniseeur. Quiconque pré-| 118. 11? 118. 120, 122. 
rendre son compte, et A| « 
mon compte seul, la révolte patrio. | PRIX MOUSKO 
tique de tout un peuple, désunit et| 1. Reharriar (P. Blane) (201) 


divise au même titre que le partı| , a M. Asguenot 
communiste. g fonce (A. Sipnorer 1300) 
laine Laere 1. Kim 
> L'union se fera autour du gou-| ° piat: tere, 2 iaz 
vernement légal avec ceux qui nel XN, pl.: 203, 204. 200, 211 
doutent pas du salut de ln France| *t 314 


et travaillent patiemment et quo- 
tidiennement à la renaissance na-| 
to.iale. Elle se fera dans ia large! 
et nécessaire confrontation des idées| è 

gui animent les grands courant ae| à phrerorsate (L. FU 
ia presse républicaine, | Ru PT ot, 1 É 


PRIX GRIS PERLE 

1. Tifport IG. Kimpe) (308) t 
a A Lombard 

Budapest IW, Johi 


(clôture) - 8m mars | 


Cours | Conen 
see |an rar 
Se 


te 


VALEURS 


Kaimana 


S je 
Brasserie Quiimès . 40800 


Grhit Foucier France: 
Sredit, Lyonnais. 


Energie Industrielle : 
Kadio-kieetrione 


ê ore. 
Electr. iköwnw. 


Ceutra 
Geauti 2 
itio Tisto iualé) 

Norvésieune de l'Aïoïe. : 
Fat Asistique Deus > : 


Lomweuur Fourches 
omuti ne 
iectro Maiaiiaree 
ime 


des Phtroles. 

ge nee des Petrol 

faa preiar) 
tes 


MARCHE LIBRE. — OR : Souverain, 5 750-5.725 : Nay 
Suisse, 4.175-4.150 ; Dollar, 1 090. — PAPIER : Dollar, 308.40 ; Éscudo, 1.21: 


MARCHE PARALLELE. — PAPIER : Livre 165 ; Dollar, 343 ; Suis: 
50 ; Belge, 5,55-6. - 


“Remettez 200.000 fr. 


—  — ——— 


éon, 4.325-4.278 : 


vous devez. 
savoir que... 


DES FEMMES ONT DEFILE 
E LA REPUBLIQUE jusqu'à la | 
| statue de Jeanne d'Aro, à locca- 
sion de la Journée interna! | 
des femmes. 

M LE CONSEIL GENERAL DE| 

LA SEINE aujourd'hui, 

on du voi 
il municipal de Paris qui 
avait amené une réduction de 
crédits à l'Assistance publique. | 


| PARIS 

DES AUTOMOBILISTES ont forcé 
un barrage de police, boulevard Dide- 
rot-avente Daumesnil. Un gardien de 
la paix, qui avait failli être renversé. 
| a iré dans leur direction plusieurs 
| coups de feu, mais l'auto a disparu 

EN GARE D'ORSAY, Mile Made- 
leine Delliée, couturière, 1, avenue 
Victor-Hugo, à Issy-les-Moulineaux. 
ayant voulu descezdre d'un train en 
marche, a été traînée sur une cine 
quantaine de mètres avant d'être 
coincée entre un wagon et le quai. | 
Elle est décédée. 

JALOUX, Henzi Chaigne, cinquante- 
trois ans, 105, rue Hoche, à Malakoff, 
a étranglé sa maitresse, Marie Géhant, 
auarante-six ans. Le meurtrier s'est 
| ensuite constitué prisonnier, 


| PROVINCE 
QUATRE CENTS PAIRES DE 
DRAPS SONT VOLEES aux chantiers 
américains du cimetière Saint- | 
old. On arrête les coupabies : Ale 


Garcia, Henri Prefet, Paul Tresue 
et Eugène Heinpz 
MEURTRIER DÙ GENDARME BER- 


| THE, un cambrioleur et repris de jus- 
tice, Etienne Ponier, dix-neuf ans. est 
Jugé aujourd'hui aux assises de Ssine- 

et-Oise. 
UN CAMION TOMBE DANS UN 


| RAVIN, près de Dunières (Haute-/ 
| Loire). Trois des occupants, M. Mau- 
| rice Valla et les frères Charra, de Ro- 
| coules, sont tués. 
LA CAISSE DE LA RECETTE POS- 
| TALE de  £aint-Tean-de-Val je 
(Gard). soit 212000 francs, avait été 
enlevée par un bandit armé. Le mal 


falteur, Yves Rouzière, est capturé avec 
son butin dans un bols voisin. 
CONSTRUCTEUR D'UN PETIT 
AVION de tourirme, M, Lucien Lag 
se tue au d'un essai, à Diarvills 
MMteurtheet-Mosclie 
POUR L'ASSASSINAT, APRES LA 
ATION, de M. Tisseyre, com: 
missaire de ‘police de Cazoules-les- 
Béziers, on arrête Jean Galy, Antoine 
Clastre et André Molière, qui faisaient 
partie des milices patriotiques, 
INCULPE D'HOMICIDE PAR IM-| 
jouillade, di- 
à Rueil. | 


ái 
vient de la catastrophe qui fit quatre- | 
| vingt-dix morts 


LE FEU DETRUIT un garage à Salles 


(Gironde), Des autos et de nombreu- 
ses balles de farine ont brûlé. Huit mil- 


| Hons de dégâts. On croit qu'il s'agit 
d'un acte d illance. 
ETIANCE 
LE CHAMPION SUISSE DE VOL 
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prre'l 


odrome Ce Regensdoff 
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1. Péché capital, — 
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Solution des mots croisés 


| du dimanche 


poor œil 
CH" Eleates. 
— IX. Erüeter, 


| 
| 
L = | 


je | pius 


CORRESPONDANCE MÉNAGÉRE 
DZ MARIE VINCENT 
Mme Portin m'écrit : 


« Dans mon pays, on dit qu'on mange 
9 la bou- 


ES ame er présenté ? » 

La plupart des vieux dictons contiene 
nent une part de vérité. chere madame. 
Et celui que vous me Citez ne fait pas 
exception I est vrai Qu'un plat appéti 
sant à voir en un piaisiz en sol. À est 


sa seule vue excite la 
sucs gastriques, sera plus facilement et 
complètement digéré. Savez-vous, 
par exemple, que les matières grasses 
possédant un aspect et, un arôme ag 

bles (la margarine, tout particulière- 
ment) font plus de profit lorsqu'elles 
sont consommées crues et bien fr 
ches ? Voilà pour 
on prend Thabit 
garine pour les ta 
ple émulsion d'huiles végétales 
particulièrement saire et nourrisson 


Vous fera le plus ce profit et quel 
régal ! 
Ecrivez à Marie Vincent, à « Parle 


2200, qui répond à toutes 
dote alimenteire. 


presse 
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« LES SEMENCES » 


Albert COHN 
SPECIALISTE 
en LÉGUMES SECS 


VOUS OFFRE 
par livraison immédiate 


les FLAGEOLETS Ai Norb 


DU NORD 


“ae 142 FR. wio 


re Franco Région Parisienne 
ou s/Wagon départ Paris 
quantité minima : 3.000 kilos 


Dour renseignements s'onresser 
16, R. Kléber, ISSY-LES- MOULINEAUX 


Téléph. MIChelet 34-68 


Adresse Télégr. : ALCO-GRAINES 


Rest. MARTIN-ALMA 


44, t. J.-Goujon (pl. de l'Alma) ELY. 28-25 
T. I. J. Couscous, Méchoui de 
Chie 


COTE D'AZUR 
AFFAIRE INDUSTRIELLE 


Fabrique instruments médicaux 
unique, pl. essor, en Sté; totall 

gr rappt, en totalité 
Havas, CANNES 0214 


6 millions 


POSSEDANT GRAND LOCAL 


PLEIN CENTRE 
Rue très commerçante 


RECHERCHE FABRICANT 

CHOS”! DENT OROS Go DETAIL 

Faire offre Case postalo 54, 
BASTIA (0 


SU RDITÉ 


Pour faire Le 
ques étr: 
|triques, 


SFAM. 


| uveri tous” les Jours 


| Spéciaiistes 
LU RECEMMENT 


«Une sensationnells découvert 
« Après seize ans de recherch 
un savant, le Docteur Gilbert, assure 
la guérison de la calvit 
Application du traitement et con- 
seils par le Docteur lui-même. 


Affaire très 
partant A l'êtr 
Magasin Coiffu 
placé pare Sal 
11 meublé, Px 
mare. fds sabs 
3, r.Becquerel 


azare 
00.000. 
e. Pub. M. Victor, 
Paris, qui transmet 


INDUSTRIE OUEST,AUTOBUS 
DIRECT ET CANTINE. RE 
CHERCHE CORRESPONDAN- 
CIER NIVEAU BREV. ELEM. 
OU ECOLE DE COMM. Ecrire 

éfér. No 822 


Paris-Presse 
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PIECES D'ARGENT 


de À tr. 513 tr; de 2 : 26 fra; de 5 3 70 trg 
10 : 23 tr., de 20 : 46 fr. et TOUS BIJOUX 
C P. 5, bd Strosbourg (M° Str.-St-Denis) 
OMP. 121, me Saint-Lozore (foce 

ROLAND, 8, bd Montmartre IM” M 


ES - ACHAT 
fr.: 26 fr. = 5 fr.: 
20 fr.: 46 fr. 


D'ARGENT 
a. Bringazen 


les au PLUS HAUT COURS 


TAPIS et TAPISSERIES 
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PAIE PLUS CHER 
|BRILLANTS sngenrente, vie 
6. Place MADEI FINE 4 


ÎNE_ PAS CONFONDRE: pos en boutique! 2 ét.) 


ACHAT TRES CHER BIJOUX 


+ Bd italiens. Société HOR, SUISSE 


Lee Détective 


Toutes missions confidentielles 
2 Epgueres Survelliances. Fllatures 
2 Gnauss D'ANTIN, TRI. 66-08 


ADS E ST N E 
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100, rue de Richelieu, Paris (2°) 
. 


Téléph.: RICHELIEU 81-85,56,57,58 
Adr. télégr. : PARISPRES-PARIS 


Chèque postal : PARIS-4154-31 


Le 5 mars 1948, « Paris- és 
tiré "a 526.200 exemplaires, ns > 


Les directeurs-górants : 
Philippe BARRES, Eve CURIE 


Stè NATIONALE DES 
ENTREPRISES DE rAESSE 


ROUPP 


traversera Cognac || Perpignan, Bordeaux 


LA ROCHELLE — L'itinéraire | | 
de la cinquième étape du Tour de | 
France 1948, la Rochelle-Bordeaux, 
est officiellement connu. Le voici : 
la Rochelle, Rochefort, Saintes, Co- 


gnac et Bordeaux — H. P. 
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Le Red Star, 
aecentue sa descente en à di 
jait cavalier seul 


écrasé par 
ision, où Nice, 
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Lucien GAMBLIN. 


ECI PEUT ÊTRE RETENU... 


le route depuis si longtemps at- 
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'errari. 
monde des poids et haltères est 
venu nous annoncer à Paris-pres- 
débuts dans un 
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@ Le succès du Niçois Me 
qui distonce tous les grimpeurs 
Szuréens dons le mont Agel. Mo- 
lineris reste, ovec Fricker, le spé- 
sieliste des grimpettes relative- 
des vrois chom- 
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poyer 
près 


@ Les belles percées 4'Aucloire, 
d'avenir. qui commence à 
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@ Lo gronde partie fournie por 
Jeon Prot, réussissent un essoi | 
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Tarbes éliminés 


son seco 

de final 
On va désormais vo 

mais, tous les matches à jo 
De toute lo d 

plus suecinctement possible 

© SURPRISES. — Les cé 
z eux, devont 

brutale de lo compétition 
LES IMBATTUS 


mier c 


eus 
@ LES MATCHES NULS. — Bergeroc-Rocing 9 à 9 
VOICI LES SEIZE QUALIFIES 

Sont auelifiés pour iouer dimanche prochain les huitièmes de fi 
2 TOULON, MONTFERRAND. — Poule B : LOURDES, BEZIERS ou AURIL- 


+ SECTION PALOISE, SU, AGENAIS, — Poule D : BERGERAC, 
: STADE TOULOUSAIN, BIARRITZ OLYMPIQUE. — Poule F 


SIENNE, ROMANS. — Poule G : STADE MONTOIS, BEGLES. — Poule H : AVIRON 
BAYONNAIS, TYROSSE a ANNEE RS 
@ ELIMINES DE MARQUE — Shado orbois Pe ode R 


© ANCIENS CHAMPIONS EN COURSE — T 
asain Biarritz, Vienne, Aviron Bayon 
© ANCIENS CHAMPIONS ELIMINES. — Siodo 
Donne, Perpignon, Stade Bordelois. 


© DESCENDENT EN « EXCELLENCE ». — Poule A 


+ Limoges — Poule B : Guy 


Mestras — Poule C : Lyon Olvmoiaue — Poule D : Soustors — Poule E : Mont- 
ule F : Bort — Pouk Momande — Poule H : Périgueux 
> tique, Sat te à connaitre — Géo VILLETAN. 


Simple statistique, mais qui était omusar 


fr 
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= j Lourdes affronte Agen 


“Maintenant au Critérium”. nous dit |. en huitième de finale 


| 


CHICAGO battra PARIS 


midi par la F.F.R. en championnat de 


| Queugnet après son début victorieux "nine. nm a 


pour Cerdan-Raadik 


NEW-YORK (par câble). 
match Villemain-Robinson, le projet di 
adik-Cerdan, à Paris, d'été prochain, parait difficilement 
réalisabis, Chicago tenant beaucoup à un match susceptible de rap- 
de recette. Burston, en pourparlers avec les ma- 


ij: 


Les deux frères montèrent à leur tour 
coim, et Marcel puis 
tomi le regai 


ii 


(De notre envoyé spécial René MELLIX) 


a dit Queugnet, 
mais pour que Francis Pélissier en- 
registre un doublé. 

pédalant bien en ligne, 
a fait bonne impression. 

il a subi ne défail- 
ce morale, puis s 
avec Robic laché dans l 


z 
E 


© Dans ja même lignée que le 


z 


porter 169.000 dolia 


plaisir est “bien celle 
Roger Queugnet 
a remportée dans 
Critérium de 
« Echo d'Alger 
Pourquoi ? Tout 
simplement perce que 
c'est celle d'un nouveau qui vient, 
pour ses débuts de « pro », de je- 
ter la perturbation dans la hiérar- 
chie des vedettes, 

„Le siccès de Queugnet, en plus 
d'être une surprise agréabl 
ce que nous avions dans le lot des 
amateurs 1947, un espoir de quall- 

à 24 ans, s'impose comme 
devant être un futur grand crack 


nagers de Raadik, ne désespère pourtant pas, mais la partie est dif. 


à supporter pour les 


urs. 
Le résultat finoncier de cette soirée fut 
mentable. Nos 2.500 spectateurs avaient | 
epporté moins de di 


mille froncs dons 
se, et la père Cerdan eut bien | 


it battre au sprint 
De Musr, lui aussi, nous a don 

né l'impression de pouvoir gagne 

Hélas, le Nordiste. après 

Joint ‘rapidement 

dû changer une deuxième foi 

boyau à Blida. 


Hid 


oach dont ies 


a tepnisé son contrat au Versailles, prolonge son 
> x pour voir boxer erdan vendredi. 

'h surprit toujours agréablement le public. 
hier, un dimanche pluvieux à une excursion 
Congers, ancien quartier d'entraînement. Il fit le tour de Rockland Lake 
avant de regagner New-York pour reprendre l'entrainement aujourd'hui 
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Moraluto fut battu aux points 


testa longuement. 
par Frederiksen. | 


Amert seront les premiers béné. 
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MAIS PAS LES DEUXS 
por Gino BARTALI. 
# J'AI SAUTE | m. 9% 
SANS VOIR CLAIR ! ” 
por Georges DAMITIO. 
#_ NOUS SOMMES ENFIN SORTIS 
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1 PAS DE SECRET, 


par Joe LOUIS. 
VEUX PAS RENTRER 
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